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VOORtIORST, SPIEKSMA-BOZEMAN et  SPIEKSMA constathrent, les premiers, l'abon- 
dance des acariens de l'esphce Dermatophagoides pteronyssinus dans les pous- 
si~res domestiques [15]. Ils d4montrhrent dhs 1964, par des corr41ations statisti- 
ques, que dans ]es poussihres de maison, un r61e allergdnique, ubiquitaire et domi- 
nant, revenait fi cette esp~ce [14, 16]. 

Depuis 1965 [1 h 5] nous avons entrepris l'6tude des allergies fi la poussi~re 
et nous avons pu confirmer cette d4couverte. Par ailleurs, nous avons ehereh4 et 
mrs en 4vidence des anticorps pr4cipitants anti-poussihre et anti-acarien, dans le 
s4rum des lapins sensibilisds exp6rimentalement et darts le s4rum des sujets aller- 
giques h la poussihre. Des analyses biologiques des poussi~res domestiques et d'41e- 
vage des aeariens ont 4t6 effectu6es. Nous exposerons ici, les techniques et les r4- 
sultats. 

MATERIEL ET MI!THODES 

Nos recherches ont 6t6 dirig4es dans trois directions, ~i savoir : 

- -  Eievage des acariens. 
- -  Pr4paration des antighnes ~i partir des acariens. 
- -  Recherche des anticorps correspondants chez l'animal sensibilis6 et chez 

les malades allergiques ~t la poussi6re et pr4sentant les traits de l'atopie. 

EEEVAGE DES ACARIENS DE LA POUSSII~RE DOMESTIQUE. 

L'6levage des acariens de ia poussi~re domestique comporte deux &apes, l'ana- 
lyse biologique des poussi~res, et l'6levage proprement dit. 
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Analyse biologique des pous'si&es : 

50 6chantillons de poussi&e provenant des maisons des sujets pr&entant une 
allergic 5 celle-ci, ont 4t4 analysds selon la technique suivante : le malade apporte 
3o ~ 4 ° grammes minimum des poussi&es pr41ev&s 5 l'aide d'un aspirateur, prove- 
nant de la chambre 5 coucher et de la salle de sdjour. De ces 4 ° g, 5 g sont des- 
tin6s h l'analyse. Ils sont d'abord tamis~s h une vitesse de 12 5 r/ran pendant une 

heure 5 l'aide d'un mixer portant deux tamis (dont les mailles sont de "-,4 et 
0,075 mm de diam&re respectivement). Les poussi&es ainsi tamis4es sont trai- 
t&s 5 l'acide lactique 5 9 ° p. cent. Le mdlange est port4 h ~bullition et ensuite 
distribu4 dans 8 tubes 5 centrifugation. Le mdlange est centrifugfi 5 mn 5 
1 500 r/mn. Le surnageant des 8 tubes est mis dans un Erlenmeyer et ensuite 
filtr4 5 vide sur papier filtre ordinaire. Le culot des 8 tubes est remis en suspension 
dans une solution de CINa 9 P. mille, on agite pour bien m41anger, puis on cen- 
trifuge et on filtre de la m~me fa~on. L'opfration est r@&4e 3 fois. Les acariens 
restent sur le papier filtre. Sous la loupe binoculaire et 5 l'aide d'une aiguille mon- 
t4e, on les pr6Rve un par un, en les comptant. Ils sont d4posfs sur une lame 

concavit4 contenant 2 gouttes d'acide lactique. Une fois la lame montfe, les aca- 
riens seront identifi4s au microscope optique. On d4termine ainsi le nombre total 
des acariens et le pourcentage des diff4rentes esphces. 

Elevage proprement dit : 

Les 40 g de poussi&e ainsi analys4s et qui ont montr4 un grand nombre d'aea- 
riens (plus de loo par g), sont mis dans une grande bolte de Petri plac4e ensuite 
dans un cristallisoir oh la temp4rature a 4t4 men& 5 a6 ° C et l'humidit6 relative de 
Fair port& 5 8o p. cent par une solution hypersatur& de chlorure d'ammonium. Ils 
y resteront 3 ~ 4 mois. Un contr61e est effectu6 chaque semaine pour enlever les 
pr4dateurs. Au bout de 4 mois, les acariens ayant prolif&4 seront pr41ev4s vivants 
sous la loupe binoculaire 5 l'aide d'une aiguille mont4e, et transport4s dam leur 
milieu nutritif, sp4cifique pour chaque esphee. 

Le milieu nutritif diffhre d'une esp&e 5 l'autre. Ainsi, pour les D.pteronyssinus, 
on utilise de la poudre de squames humaines (*), pour les Glyeiphagus destructor 
de la farine de seigle, pour les Tyrophagus putrescentiae du lait en poudre, pour 
d'autres, des aliments pour chiens. Tous les  milieux sont additionn4s de levure : 
Saccharomyces cerevisiae, 5 parties 4gales (r 5o mg de chaque). Dans chaque cristal- 
lisoir seront alors plac4s 3 ou 4 eentaines d'acariens. Les boltes seront ensuite pla- 
cdes dans des eristallisoirs o6 le microclimat propice aux aeaeriens a 4t4 cr64. Au 
bout d'un mois et demi, deux mois, lorsque le nombre des acariens est de l'ordre 
de ~' 4oo h r 8oo par cristallisoir, les 4levages sont pr4ts pour la prdparation des 
extraits. 

P R E P A R A T I O N  DES ANTIGENES A PARTIR DES ACARIENS. 

Pour l'extrait de D.pteronyssinus, nous avons suivi la technique mise au point 
par VOORHORST et SPIEKSMA 5 Leiden : les acariens (avec leur milieu nutritif) sont 

(*) L a  p o u d r e  de  s q u a m e s  h u m a i n e s  esl  p r 6 p a r 4 e  h p a r t i r  de  c h e v e u x  collectds chez le 
c o i f f e u r  p o u r  h o m m e s .  
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chauff6s ~ 6o 0 C pendant 6 heures pour les tuer, loo mg de l'4levage ainsi dess6ch4 
sont plac4s, afin d'obtenir une concentration h 1 p. cent, duns une solution tampon 

pH 6,8 dont la composition est la suivante : 

Na H2 PO, zH20 4,37 g 
NaeH PO 4 2H20 4,98 g 
Nacl 3,80 g 
Ph6nol 5,00 g 
Eau distill4e ad r ooo ml 
Gette solution est raise en agitation magn4tique permanente pendant 24 hcures 

h la temp4rature de laboratoire. Ensuite elle est filtr6e sur papier filtre ordinaim, 
puis st4rilis4e par filtration bact6riologique. 

La solution ainsi obtenue sera ensuite utilis4e pour intradermo-r&ction aux 
dilutions : 1/ loo ooo, 1/1 ooo ooo, 1/ lo ooo ooo. 

Pour d'autres esp~ces (G. destructor, T. putrescentiae), le milieu nutritif 4taut dif- 
ferent (farine de seigle, lait en poudre), des m6thodes de lavage s'imposaient pour 
Eliminer le milieu, car on Eliminait ainsi les antig~nes m4taboliques. De ce fair, les 
extraits de diff6rentes esphces d'acariens 4taient difficilement comparables. Nous 
avons contourn4 cette difficult4 en 4levant ces esphces sur le m4me milieu que les 
Dermatophagoides pteronyssilms. L'exp4rience ayant r4ussi, nous pouvons actuelle- 
merit obtenir des extraits plus facilement comparables. 

Pour comparer notre extrait antig6nique acarien, on a employ4 d'une part un 
extrait antigEnique total de poussihre de maison pr6parE selon une m6thode d4tail- 
lee dans un autre travail [r], et d'autre part l'antig6ne de poussi6re de maison pro- 
duit par l'Institut Pasteur h une concentration de 1/5oo. 

R E C H E R C H E  DES ANTIGORPS CORRESPONDANTS CHEZ L'ANIMAL SENSIB1LISI~ ET GHEZ 

YES MALADES ALLERGIQUES A LA POUSSII~RE ET PRI~SENTANT LES TRAITS DE 

L ' A T O P I E .  

Les serums de 12 lapins sensibilis4s expErimentalement selon la mEthode dEcrite 
dans un article antErieur [4]. 

Les serums de 12o sujets parmi les 39 o patients allergiques h la poussihre que 
nous avons 6tudi6s. I1 s'agit de malades pr4sentant les traits caractEfistiques de 
l'atopie : antEcEdents h&4ditaires, poly-sensibilisation, troubles vasomoteurs. 

Ace  but, il a ~tE utilis6 la m4thode d'OuCHTERLONY modifiEe par HARTMANN et 
TOILLIEZ [9]" Une prot4ine C r4active 6ventuelle est systEmatiquement 4limin4e en 
trempant les lames dans une solution de citrate de sodium h 5 P. cent pendant 
24 heures. Apr6s lavage et dessication, les lames sont color&s au noir amide selon 
la technique de SCHEIDEGGER [13]. 

RI~SULTATS 

ELEVAGE DES ACARIENS. 

Sur les 5o 6chantillons de poussi~re analys6e, nous avons trouv6 une population, 
d'acariens essentiellcment compos6e de Dermatophagoides pteronyssinus, de Glyci- 
phagus destructor, de Tyrophagus putrescentiae et accessoirement de Dermatopha- 
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goides farina~, Euroglyphus maynei, Chortoglyphus arcuatus, KIemania plumigera, 
Goheria, Sturnophagoides bresiliensis Fain [7, 8, lo]. 

Nous avons pu isoler en 41evage trois esp[ees : l~crmatophagoides pteroHyssinus, 
Glyciphagus destructor et Tyrophagus putrescenciae. Nous avons trouv6 un pour- 
centage particulihrement 41ev6, 97 P. cent, de Dermatophagoides pteronyssinus 
dans les poussihres provenant de matelas de nos malades. 

RECHERCHE DES ANTICORPS CORRESPONDANTS CHEZ L'ANIMAL SENSIBILIS~. ET CHEZ 

LES MALADES ALLERGIQUES A LA POUSSIERE PAR IMMUNODIFFUSION EN GIILOSE. 

La r6action, extrait de poussi~re totale (5 P- cent) contre le S6rum de lapin sen- 
sibilis6 5 la poussi~re, a montr4 la formation de bandes de prfcipitation en nombre 
variable : une, dcux, parfois plus. De la r6action, extrait de poussi~re totale contre le 
s6rum humain, il n'a r4sult4 en g4n4ral qu'un seul (parfois dcux) trait de pr4cipi- 
ration, d'intensit6 variable d'un s6rum ~ l'autre, selon le taux d'antieorps. 

Avec l'extrait de poussi~re de l'Institut Pasteur 5 1/~oo, nous avons obtenu, vis- 
5-vis de s4rums humains, des r6sultats scmblablcs, c'est-5-dire un ou deux traits de 
pr4cipitation, mais de plus faiblc intensit4. Puis nous avons pratiqu6 la r4action : 
extrait de Dermatophagoides pteronyssinus contre l'immun-s6rum anti*poussi&re. I1 
nous a fallu de nombreux essais avant d'obtcnir l'6quilibre antig~ne-anticorps, r6alis4 
enfin avec un antigone concentr6 5 5 P" cent d'abord, puis ajust4 ~ 1 p. cent. Nous 
avons alors mis en pr6sencc de l'immun-s6mm anti-poussi&e d'une part l'extrait de 
poussi6re et d'autre part l'extrait de Dermatophagoides pteronyssinus. Les bandes 

/ r" de precipitation obtenues furent symet lques et continues. Les m4mes images ont 
fit6 obtenues en faisant r6agir ces deux antig6nes avec le s6rum des malades allergi- 
ques (fig. 1 5 3). 

DISCUSSION 

Ainsi, nous avons mis en 4vidence des anticorps pr4cipitants chez le lapin sensi- 
bilis6 et chez des malades allergiques 5 la poussihre domestique et qui pr6sentaient 
des tests cutan6s positifs 5 la~ poussihre et aux acariens, en particulier aux Dermato- 
phagoides pteronyssinus. 

Nous avons contrN6 nos rfsultats par l'6preuve suivante : si un m61ange, 5 par- 
ties 4gales, d'immun-s4mm et d'extrait de poussihre est mis en diffusion contre l'ex- 
trait de poussi4re, il n'apparalt pas de bandes de pr&ipitation. La m4me 6preuve 
est r6alis4e avec l'extrait d'acariens et avec le s4rum humain. Par ailleurs, nos s4rums 
ont 6t6 test6s avec d'autres allerghnes parmi lesquels certains 4taient bact4riens, 
fongiques, parasitaires, avee des rfsultats n4gatifs. 

Si la signification physiopathologique des antieorps pr6cipitants dans le s6rum 
de ces malades nous 4chappe encore, la constatation de leur pr4sence seulement 
dans le s4rum de ces sujets allergiques nous semble fort significative. 

Ces malades sont soumis 5 une exposition prolong4e et r4p4t4e aux allerghnes 
puisque les acariens sont nombreux dans la literie, en particulier l'esp~ce Dermato- 
phagoides ptcronyssinus. 
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FIG. 1. - -  Darts le r6se rvo i r  central ,  l ' i m m u n - s 6 r u m  an t i -pouss i~ re  : 
dans  les r6se rvo i r s  p6r iph6r iques ,  l ' ex t ra i t  de poussi&re h 5 p. cent. 

Fro. 2. - -  Au cent re  le s6 rum h u m a i n  (p rovenan t  d ' un  ma lade  a l le rg ique  h la pous -  
si6re). 1 et 4 : ex t ra i t  de pouss i+re  h 5 p. cent ; 2 et 3 : ex t ra i t  de Dermato- 
phagoides pleron!lssinus h 1 p. cent. 

Fro. 3. - -  R6servo i r s  cen t r aux  : i m m u n - s d r u m  an t i -pouss id re .  1 et 3 : ex t ra i t s  de 
pouss i~re  /~ 5 p. cent  ; 2 et 4 : ex t ra i t  de Dermatophagoides pteronyssinus h 
1 p. cent. 
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Cette particularitt d'exposition, pourrait entralner des modes diffdrents de rdac- 
tion chez les atopiques. Ceux-ci prdsentant classiquement des rdactions de type 
immtdiat (Type I de la classification de GELL et COOMB) dans lesquelles inter- 
viennent les rdagines. Ces anticorps prtcipitants observts chez nos malades, pour- 
raient 4tre responsables d'un type d'hypersensibilitt semi-retardte se rapprochant 
du phtnom6ne d'Arthus. 

Ce type de traction a t t t  observt 5 l'occasion des tests cutands e[ des tpreuves 
d'inhalation (dont les rtsultats seront expos& clans un autre travail) lots desquels 
apr~s une rdaction de type immddiat, apparalt quelques heures plus tard (4 5 6 heu- 
res) une rdaction de type semi-retard4. I1 serait done possible que Ies deux types de 
rdactions puissent apparaitre intrinquts ou associts chez l'atopique. 

Ace  propos, il nous paralt utile de signaler les inttressants travaux de PARISH 
[111. Get auteur a isolt une fraction apparemment pure de IgG dans des strums 
humains. Cette fraction eontiendrait des anticorps capables de conftrer une sensi- 
bilisatiou cutante anaphylactique. Ceci sugghre encore d'autres possibilitts. 

Par ailleurs, PEPYs [12]  signale ]e fait frappant, que tant chez l'homme que ehez 
l'auimal d'expdrimentation, des tractions semi-retardtes peuvent 4tre dtpendantes 
de ou prtctddes par des rdactions de type imm4diat. 

Ndanmoins, la signification exacte de ces antieorps prdcipitants, dans le s&um 
de ces sujets allergiques, reste 5 prtciser. I1 serait inttressant en effet, de dttermi- 
net leur moment d'apparition, leur 4volution, leur corrtlation avec le taux des IgE, 
pour pouvoir dtterminer leur rhle exact : anticorps responsables d'une allergic senti- 
rctardte ou simple tpiphtnom~ne. 

Quant h l'devage des acariens de la poussihre domestique, nous pensons, que 
les extraits prtparts h partir des difftrentes esp~ces isoltes, nous pennettront 5 l'ave- 
nit de mieux dtterminer le r61e allergtnique, revenant 5 chaque esphce. 

CONCLUSIONS 

De nos analyses biologiques de poussihres domestiques, il ressort que les esp& 
ces d'acariens les plus frtquemment retrouvtes en Alsace sont : Dermatophagoides 
pteronyssinus, Glyciphagus destructor, Tyrophagus putrescentiae. Les poussi~res de 
matelas contiennent les plus hauts pourcentages d'acariens, en particu]ier de D.pte- 
ronyssinus. 

La symttrie et la continuit~ des bandes de prtcipitation obtenues en faisant 
rtagir l'extrait de poussi~re domestique et l'extrait de D.pteronyssinus contre 
l'immun-s4rum anti-poussi~re ou le strum de malades nous semble une preuve de 
plus de l'existence d'une fraction antigtnique commune. 

ETravail de la Clinique derraatologique 
(Directeur  : Pr  A. BASSET) et de l'Insti- 
lut de Parasitologie (Directeur  : P~ J. 
CALLOT), C.H.U., 67-Strasbourg]. 
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RI~SUME 

Les  a u t e u r s  exposen t  leurs  t r a v a u x  conee rnan t  le r61e an t ig4n ique  des acar iens  de la 
poussi6re domes t ique .  

L ' ana ly se  biologique de ces poussihres  a m o n t r 6  que les esp4ces d ' acar iens  les p lus  fr4- 
quen t e s  en  Alsace son t  Dermatophagoides pteronyssinus, Glyciphagus destructor, Tyrophagus 
putrescentiae. Ces t rois  esp6ees on t  6t6 isol4es en  61evage. Les  an t ig~ncs  p r@ar6s  ~ par t i r  de 
eelles-ci on t  r e n d u  possible  la  recherche  de pr4cipi t ines  dans  le s6 rum de lap ins  sensihi l isds 
et  dans  le s d r u m  h u m a i n .  

Une  s imi l i tude  an t ig4nique  en t re  l 'a l lerg~ne poussi6re  et  l ' a l lerg6ne acar ien  es t  d4montr6e  
pa r  la  m 4 t h o d e  d ' i m m u n o d i f f u s i o n  en g61ose. 

Les  a u t e u r s  a t t i r en t  l ' a t t e n t i o n  su r  la possibil i t6 de coexis tence  de pr6cipi t ines  et  de r6agi- 
nes, chez des  m a l a d e s  p r 6 s e n t a n t  les t r a i t s  earac tdr i s t iqnes  de l 'a topie .  

SUMMARY 

B R E E D I N G  OF ACARIANS PRESENT IN DOMESTIC DUST AND ASSAY 

OF DUST AND ACARIAN PRECIPITATING ANTIBODIES USING 
THE AGAR IMMUNODIFFUSION TECHNIQUE 

Ant igen ic i ty  of Aca r i ans  p re sen t  in domes t i c  d u s t  ha s  been inves t i ga t ed  b y  t he  authGrs.  

Biological  ana lys i s  of t h i s  t y p e  of d u s t  h a s  s h o w n  Dermatophagoides pteronyssius, Glyci- 
phagus destructor and Tyrophagus putrescentiae to  be t h e  c o m m o n e s t  Aca r i an  species  in 
Alsace.  All  t h ree  species  have  been  i so la ted  a n d  bred.  I t  was  t h u s  poss ib le  to prepare  a n t i g e n s  
and  to a s s ay  preeipit ina in sera  of sensi t ized r abb i t s  as well  as in h u m a n  sera.  

An  ant igenic  s imi la r i ty  of t h e  d u s t  a l le rgen  and  t h e  Acar ian  a l le rgen  could  be d e m o n s t r a t e d  
u s i n g  t he  agar  i m m u n o d i f f u s i o n  t echn ique .  A t t e n t i o n  h a s  been  d rawn  by  t he  au tho r s  on a 
poss ible  c ~ x i s t e n c e  of precipi t ins  a n d  reag ins  in p a t i e n t s  p re sen t ing  w i th  charac te r i s t i c  
f e a tu r e s  of a topy .  
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